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— Les journaux dé Saint-Brîeuc r a ­
content qu'un jeune homme de dix-Oeuf 
ans, habitant la commune de Saint-Ser-
vais, voyant passer une jeune fille de 
dix-sept ans, se mit à sa poursuite , et , 
arrivé dans la forêt de Duault, il la frap­
pa de sept coups de couteau et piétina 
sur le corps de sa victime. Après l'avoir 
fouillée et lui avoir enlevé les quelques 
sous qu'elle avait sur elle, la croyant 
morte, il la jeta dans un trou de carriè­
re qu'il recouvrit de branchages. 

La malheureuse fille n 'é ta i t pas 
morte ; après un long évanouissement, 
elle parvint à se traîner sur la route où 
des paysans la trouvèrent et la t rans­
portèrent chez ses parents . L'auteur de 
ce crime a été arrêté . 

— Le Saint-Michel, appar tenante M. 
Jules Verne, est entré dans le port 
d'Alger lundi dernier, à onze heures du 
matin. On sait que parmi les passaerers 
du Saint Michel se trouvent MM. I ie t -
zel tiis et M. E. Raoul Duval, dont on a 
pu lire ici même des lettres fort intéres­
santes datées de Vigo et de Tanger. 
Voici en quels termes, pleins de cour­
toisie, le Moniteur de V 4 Ifférii annon­
ce l'arrivée du Saint-Michel à Alger : 

« M. Jules Verne est à bord avec 
quelques amis, esprits d'élite comme 
lui. Ces messieurs sont, paraît-il , t rès-
satisfaits de ce qu'ils ont vu en suivant 
toutes le9 côtes de la province d'Oran.. 
La province d'Alger leur offrira bien des 
sujets d'excursion at t rayante . Là visita 
de la province de Constantine sera le 
complément obligatoire de leur voyage, 
tout au moins la portion kabyle avec 
Bougie, son port et sa rade merveilleuse 
pour recevoir le Saint -Michel, ses 
grandes montagnes, qui sont un conti­
nuel j a rd in , ses gorges pittoresques 
aussi grandioses que tout ce que la ua-
ture a fait de plus beau, ses populations 
laborieuses européenne et indigène. 

» Une dernière attraction à signaler 
aux touristes amateurs du sport, c'est 
la chasse aux grands fauves : cette an ­
née les environs de Bougie sont plus 
riches encore que de coutume en pan­
thères et en sangliers. 

» Quand on s'adresse à des hommes 
comme ceux gui montent le Saint-
Michel, on ne doit pas se borner à leur 
signaler seulement le côté distractif du 
voyage : on est autorisé à leur deman­
der, au nom de l 'Algérie, de tout voir. 

» L'Algérie voudrait bien avoir la 
bonne fortune de recevoir souvent de 
pareilles visites. » 

— Le sieur Blanchard,menuisier ébé ­
niste â Niort, s'était vil abandonné, 
après vingt ans de mar iage , par sa 
femme qui avait à se plaindre de ses 
habitudes de paresse, de violence et 
d'ivrognerie. 

Blanchard avait c o n ç i un vif ressen­
timent de cet abandon. Ces jours der­
niers , il se précipita sur sa ft mme et 
lui porta un coup de couteau à la gorge. 
La malheureuse poussa un cri, se préci­
pita dans la direction du Châteeau-
d'Eau, et perdant tout son sang, ex­
pira. L'assassin a été arrêté. 

— Le train de Lyon à Genève est 
venu, samedi soir se buter , entre les 
gares de Collouges e t Chaucy-Pougny, 
contre un amoncellement de terre et de 
cailloux éboulés sur la voie à la suite 
d'un orage. 

La locomotive a été brisée et rejetée 
sur la seconde voie. Le mécanicien a 
reçu une grave blessure à la tête, et le 
chauffeur en a été heureusement quit te 
pour de légères contusions. 

Le tender a été broyé et renversé 
sur le talus ; les trois premiers [ -wagons 
ont également reçu des avaries graves. 

/ Quant aux voyageurs ils ont été horri­
blement secoués et quelques-uns d 'en­
tre eux coutusionnés, heureusement 
sans gravité. Le chef de train seol, qui 
se trouvait dans le premier fourgon; a 
été grièvement atteint et souffre de 
douleurs internes à l 'aine. 

— En fouillant dans une cave du 
Palais-Royal de Madrid, on a trouvé 
dans une pièce murée une vingtaino 
de pendules de l'époque de Charle3 I I I , 
dont la valeur se monte à 5u0,000 fr. 

— La Gazette de Thiomiïle parle 
d'un affreux accident qui a eu lieu, ces 
jours derniers, à Tétange, village fron­
tière du Luxembourg. Les jètfties gens 
dé ce village tiraient des boites en 
l 'honneur des récenUs élections pour 
la Chambre des députés. Ils avaient au 
milieu d'eux douze kilbs de pondre. Un 
de ces jeunes gen$ avaient eu l ' impru­
dence d'allumer sa pipe avec de l 'ama­
dou, cet amadou, enlevé par un coup 
de vent , tomba dans la caisse à poudre. 

Un moment d'angoisse inexprimable 
serra le coeur de ces malheureux ; ils 
étaient quinze ; trois d'entre eiix, bien 
inspirés, se jetèrent à plat-ventre,mais 
les douze autres, restés debout furent 
atteints par l'explosion. Les vêtements 
avaient pris feu, il fallut les leur arra­
cher par lambeaux. D ÙT d'entre eux 
sont morts . On désespère de sauver les 
au t res . 

—On écrit de Berlin au Journal d'Al­
sace : 

« Une scène très curieuse s'est passée 
l 'autre jour en présence d'un grand 
nombre de spectateurs, devant le 
« Ka'«erchof». Au moment où lord 
Beaconsfield sortait de l 'hôtel, un pau­
vre diable se baissa pour ramasser aux 
pieds du noble lord un bout de cigare. 
M. Disraeli s'en aperçut et ayant appelé 
le malheureux auprès de lui, il lui remit 
un socereing avec ces mots : « Tenez, 
allez vous acheter de meillleurs ciga­
res 1 » En même temps le plénipoten­
tiaire anglais monta en voiture, pen­
dant qu'un agent de police voulut ar­
rêter le pauvre diable, tout ébahi du 
cadeau qu'il venait de recevoir. Mais 
grand nombre de témoins ayant certifié 
que l'individu n'avait pas mendié, qu'il 
s'était seulement baissé pour ramas­
ser un bout de cigare, il fut relâché 
aussitôt. » 

— Deux souvenirs bien curieux — 
pour les personnes super- t i t i tuses , à 
propos de la mort de la Reine Merce­
des : 

Ils remontent au jour et au len­
demain du mariage de la reine Merce­
d e s 

Le jour du mariage, dans l'église 
d'Antochà, au moment où le roi d 'ar­
mes, tenant la traîne de la reine Merce­
des, montait les marches du choeur, il 
fit un faux pas et tomba. 

— Mauvais présage I murmura l 'une 
des dames d 'honneur, Mme de Médina-
SidonÀa. 

Le lendemain avait lieu le Funcion 
real de Tu rus. 

Toutes les plus célèbres Espadas de 
la péninsule : C*y*tano Sans, Fitascue-
lo, Junan Alvarez et tcUs les autres 
avaient été conviés à prendre part à la 
course. 

Parmi eux se t rouvai tun vieux torero 
cassé par l'âge et qui , autrefois, avait 
été l'Une des gloires de l'Andalousie. A 
l'occasion du mariage du roi, il avait 
voulu reparaître en public. 

Or, il est d'usage, lorsque 1''Espada 
prend l'épée e t la muleta pour tuer le 
taureau, qu'il s 'adresse au président de 
la fête et prononce quelques paroles en 
sou honneur . Oa appelle cela le 
brindo. 

La vieille Espada se tourna vers la 
jeune reine et , s'inclinant prefonde­
ment : 

— J e souhai te , dit-il, que Votre Ma­
jesté vive cent ans . 

Deux minutes après, d'un coup de 
cornes, le taureau le lançait à quatre 
pas. 

— Mauvais présage! murmura encore 
là dame d 'honneur. . . 

S» ' 
E n i g m e 

Mieux qu'un singe je Contrefais 
Tout ce qu'on fait en ma présence : 

Comme un caméJéoa je prends sacs consé­
quence 

La couleur de tous le» objets ; 
Comme un avocat d'importance 

Je donne mes avis avec sincérité : 
Malheur à oelui qui s'offense, 
Quand je lui dis la vérité. 

Le mot du logogriphe d'hier est : Mystère, 
misère. 

Berlin, 2 juillet. 
La onzième séance du Congrès, à 

laquelle tous les plénipotentiaires assis­
taient, s'est ouverte aujourd'hui uu peu 
après deux heures et a été levée à 4 
h. 1/2. 

Berlin, 2 juillet. 
Dans la séance d'hier du Congrès, les 

délégués turcs étaient sans instructions 
concernant la question de l 'occupation 
de la Bosnie ; mais ils comptaient en re­
cevoir aujourd'hui. 

Le congrès continuera aujourd'hui la 
discussion des questions relatives à la 
Roumanie et à la Bessarabie. On dit 
qu'il y a lieu de penser que la Rouma­
nie, conservera une petite partie de la 
Bessnbie au nord du bras de Kilia et 
obtiendra en outre une indemnité de 
guerre, la Dobroudcha et une petite 
' arte du territoire bulgare limitrophe. 
Lf-S délégués serbes ont déclaré qu'ils 
étaient, satisfait de ce que le Congrès 
leur avait accordé 

Le Monténégro obtiendra Antivari, 
qui sera déclaré neutre, mais sera ac­
cessible aux navires de guerre autr i ­
chiens. La déclaration lue au Congre-, 
par les délégués grecs fait ressortir 
que la réunion de la Crète et des pro­
vinces greques de la Turquie au royau­
me de Grèce est surtout opportune parce 
qu'elle serait favorabie au maintien de 
la paix. 

On croit généralement dans les cer­
cles diplomatiques que le congrès aura 
terminé dès la fin de cette semaine la 
discussion des questions les plus im­
portantes et que le congrès n 'aura p lus , 
la semaine prochaine, qu 'à légaliser les 
travaux delà commission de rédaction, 
qui continuera de régler les questions 

1 de détails. La séance de demain sera 
propablemei.it consacrée à la discussion 
de la question grecque. 

Athènes, 2 juillet. 
L'Epire et l a Thessalie sont en pleine 

anarchie . 
Les déserteurs Turcs s'y livrent à de 

nombreux excès. 
Les nouvelles de la Crète annoncent 

qu'un combat sérieux s'est engagé de­
puis hier enlre les Turcs et les Chré­
tiens à Rethymo. Le résultat en est en-

] core inconnu. 
On signale des escarmouches dans 

d'autres provinces de l'île. 
Athène, 2 juillet . 

Le ministre hellénique a doni.é sa 
démission à cause des promotions mi ­
litaires faites par le ministre de la 
guerre contrairement au projet de bud­
get arrête par le Conseil. 

Le roi n 'a pas encore accepté. 

Nouvelles du soir 
Le Comité français organisé par le 

traité de commerce avec les Etats-Unis 
d'Amérique, a tenu, aujourd'hui, à l'hô­
tel des Chambres syndicales, rue de 
Lancry, une importante séance. 

M. Léon ûhot teau, délégué du comité 
aux Etats-Unis, a exposé les résultats 
de sa mission : des Comités fonction­
nent depuis deux mois aux Etats-Unis 
et les délégués américains sont a t ten­
dus à Paris vers le 15 juillet, pour la 
conférence franco-américaine qui aura 
lieu le 7 août. 

Le Comité, s'est séparé après avoir 
voté la résolution suivante : 

« Le Comité français, après avoir 
entendu le rapport de M. Léon Chotteau, 
approuve la ligne de conduite suivie par 
son délégué aux Etats Unis, s'y rallie, 
et déclare n'avoir eu vue qu'une con-
ventiqn int-rnaûonale qui augmente les 
exportations des Etats-Uuis en France 
et de France aux Etats-Uais en servant 
les intérêts respectifs des deux peu­
ples. 

Le Shah de Perse a été reçu hier par 
le Maréchal-Président au Palais de l 'E­
lysée. 

Ce matin, le Maréchal a fait une 
visite d'adieu à S. M., qui a quitté P a ­
ris à deux heures de I'aprè3 midi. 

M. François Bazirj, professeur au 
conservatoire, est mort hier presque 
subitement. 

M. le préfet de l 'Eure vient de retirer 
à M. le duc deBroglie et à son fils, M. 
le prince de Brogiie, les fonctions de 
délégués cantonaux pour l ' instruction 
primaire. 

La première vacation de la vente des 
joyaux de l 'ex-reine Ieabetle a eu lieu 
lundi, elle a produit la somme de 
265,625 francs, 

La seconde vacation a produit plus 
de 300.000 francs. C'est un Allemand 
qui a acheté la fameuse rivière, qui, 
seule, entre en ligne de compte pour 
171.000.fr. 

L'anniversaire de la prise de la Bas­
tille sera fèîé dans le 7e arrondissement 
par un banquet démocratique, sous la 
présidence de M. Prébaui t , député. 

Le journal des Débats définit en six 
mots l 'œuvre du congrès. 

« Congrès de liquidation et de par ta ­
ge. » 

« La liquidation plus ou moins com­
plète de l'héritage du sultan, dit le jour­
nal, a été une de3 pensées fondamenta­
les de l'alliance, des trois empereurs ; 
mais elle semblait impossible à réaliser 
tant que l'Angleterre s'y opposait et 
refusait sa part des dépouilles. M. de 
Bismarck travaillait assidûment à vain­
cre ses scrupules. L'Angleterre rés is­
tait, protestait et faisait même grande 
parade de sa résistance. Mais au m o ­
ment où tout le monde la croyait bien 
décidée à tirer au besoin l'épée pour la 
défense du droit et des traités, lord 
Beaconsfield a cédé au tentateur et 
s'est laissé amener une combinaison, 
qui, sous de3 formes plus ou moias dé­
guisées,n'est autre chose qu'un premier 
partage, ou du moins un commence­
ment de partage de la Turquie entre 
l 'Angleterre, la Russie, l 'Autriche et 
probablement la Grèce. 

Après avoir déterminé la part que 
s'attribue chacune de ces quatre puis ­
sances dans le partage de la Turquie, 
le journal des Débats termine, en fai­
sant ressortir la grandeur du triomphe 
qu'aura ainsi obtenu dans ces négocia­
tions le chancelier allemand. 

Extrait d'une dépêche particulière à 
la République française : 

Berlin, 2 juillet, soir. 
La résolution manifeste des délégués 

turcs de refuser leur adhésion aux de­
mandes formulées par la Grèce fait 
craindre que le CoDgrès ne sacrifie les 
revendications grecques au désir d'as -
surer le prompt huc.ès de son œuvre 
pacifique. La Tarquie, en effjt, qui se j 
trouve dans l 'impuissance de s'opposer 
par la force à. l 'occupation partielle de 
la Bosnie, à une position bien différente 
sur le terrain des affaires grecques, 
dans lesquelles aucune puissance n'est 
en situation ni en disposition d'employer I 
la force. Il est certain qu'il y aura une 
rectification de frontière, m.ais il pour­
rait se faire qu'elle fût réduite en tin de 
compte à de3 proportions fort amoin­
dries. 

Extrait d'une dépêche particulière 
aux Journal des Débats : 

Berlin, 2 juillet, soir. 
Dans la séance d'aujourd'hui, il a é t i 

question des bouches du Danube, de la 
neutralisation de ce tleuve et des indemni­
tés de guerre. 

Sur cette dernière question, le Con­
grès a décidé, sur la proposition du 
prince de Bismarck,que le traité de paix 
arrêté par l 'Europe ne parlerait pas des 
iud;mnités de guerre, lesquelles n'in­
téressent que Ie3 belligérans. Il a été 
entendu, toutefois,que le paiement de 
ces indemnités ne pourrait pas faire 
tort aux créanciers antérieurs de la 
Porte , et que les Russes, comme créan­
ciers, viendraient à leur tour d' inscrip­
tion. Les Russes se sont engagés solen­
nellement à tenir compte de cette déci­
sion du Congrès Au surplus, toutes les 
questions financières seront résolues 
par une commission spéciale siégeant à 
Constantiuople, et qui aura mission de 
régler définitivement la dette turque. Le 
Congrès a entendu poser seulement les 

principes en cette matière. Quant au 
Danube, le lleuve sera pour ainsi dire 
neutralisé. Les pouvoirs de la com­
mission internationale chargée jusqu'ici 
de régler les questions relatives à ta na­
vigation seront étendus et confirmés. 
Puis, en vue d'empêcher que les pu is ­
sances riveraines et notamment la Rus­
sie ne dominent les embouchures, on 
s'efforcera de neutraliser une partie du 
territoire de la Bessarabie. Les forteres­
ses du Danube saront rasées. La R u s ­
sie, l 'Autriche et la Turquie sont com­
plètement d'accord sur ce point. 

La question grecque peut être dès à 
présent considérée comme résolue. L'île 
de Crète et les provinces grecques de la 
Turquie, l 'Epire, la Thesaatie et la Ma­
cédoine, recevront leur autonomie ; 
m a u leur annexion à la Grèce ne sera 
pas proclamée. 

Il se confirme de plus en plus que la 
question de l'Asie-Mineure est réglée 
par un accord entre la Russie et l 'An­
gleterre. Lord Beaconsfield, après les 
déclarations qu'il avait faites, avait à 
choisir entre deux voies : ou se placer 
au point de vue européen, humanitaire 
et international,ou protéger les intérêts 
directs de son pays. C'est cette de rn iè ­
re voie qu'il paraît définitivement avoir 
adoptée. Peut-être! était-ce la seule qui 
eût quelque chance de succès i m m é ­
diat. 

Petite bourse du 2 juillet 
3 0/0 76.42 52.1/2 
5 0/0 114.17,15.23 3-/4 
Italien.77. 70. 80. 
Turc 16. 02. 
Egypte 270, 280, 
Bauq. ott. 156.87.—458.12 
Florin 60 1/6 
Russe 80 1/4. 3/16. 
Hongrois SI 1/2.3/16 
Valeurs animées. 
Marché tiè^-ierme 

DEPËGHESTELEGR.APSIQOES 
Marseille, 2 juillet. 

L'autorité préfectorale a pris tontes 
les mesures pour empêcher ue nouvel­
les nii-uif stat ions. 

La Bourse est ouverte,mais les agents 
de police t t les gendarmes circulent à 
l 'intérieur et surveillent les abords du 
monument devant lequel la foule sta-
ionne. 

Le3 journaux républicains parus 
cette après-midi invitent la population 
au calme. 

Le journal , le Peuple, dans une 
deuxième édition, annonce qu 'une ins ­
truction judiciaire est ouverte contre 
MU. le comte des Isnard, Lumley et 
Prou Gaillard fils. 

il y a jusqu'à présent 226 ar res ta ­
tions. 

Marseille, 2 juillet. O h . 4 0 s. 
Grâce aux mesures prises dès hier 

soir par l 'autorité, la journée s'est pas­
sée sans incidents autres^jue quelques 
arrestations. 

Uae foule considérable qui s'était 
portée dans les principaux quart iers a 
été dispersée par la gendarmerie et le» 
agents de police.Des patrouilles de ca­
valerie parcourent actuellement la 
ville. 

Berlin, 2 jnil'.et, 6 h . 40, soir. 
Les délégués roumains ont eu aujour­

d'hui plusieurs conférences. Il ont 
échangé de nombreuses dénêches avec 
Bucharest. Us sont disposés à ne pas 
accepter la rétrocession de lit Bessarabie. 
Ils croient qu'aucune Chambre roumaine 
n'acceptera cette rétrocession. 

M. Bratiano partira prochainement 
pour Bucharest m prévision ue graves 
événements qui peuvent survenir en 
Roumanie. M. Cogolniceano restera en­
core quelque temps* à Berlin. 

Les délégués roumains ne veulent pas 
entendre parier de la Dabroutscha. 

Le principe d'un plébiscite pour le dis­
trict de Pirot a été rejeté, mais on croit 
que Pirot sera donné à la Serbie qui 
serait seule ainsi satisfaite. 

Tous les autres petit;; Etats semblent 
mécontent--. 

M. de Bismark presse les travaux du 
Congrès plus que jamais. Outre les séan­
ces du Congrès, plusieurs conférences 
ont lieu chaque jour Beaucoup pensent 
que le Congrès se terminera dans une 
huitaine de jours. 

Berlin, 2 juillet. 
Le général Grant est parti aujour­

d'hui vers midi pour Hambourg, où il 
restera deuxjours . Il se rendra ensuite 
à Copenhague et en Norwège, et de là 
à Saint-Pétersbourg, Moscou, Varsovie 
et Vienne. Le général Grant a dîné hier 
chez le prince de Bismarck et a assisté 
ensuite à la soirée donnée par lord 
Russel, ambassadeur d'Angleterre. 

Vienne, 2 juillet. 
On mande de Berlin à la Correspon­

dance Doliliqut , en date d'aujour­
d'hui: 

Depuis samedi les efforts des Pu i s ­
sances représentées au Congrès, et n o ­
tamment ceux de l'Allemagne, se con­
centrent à l'effet d'amener la Porte à 
acquiescer à la résolution du Congrès 
relative à l 'occupation de la Bosnie et 
de l'Herzégovine par les Autrichiens. 

Mehemet-Ali, dit-on, a demandé à 
Constantinople l'autorisation de quit­
ter Berlin et depuis lors il s 'abstient de 
paraître dans les salons diplomati­
ques . 

Dans les cercles du Congrès, cepen-
I dant, on n 'at tache pas d'importance à 
j cette opposition de la Porte, qui, à ce 
| qu'on prévoit, se changera en résistance 
! passive. Les puissances s'en tiennent à 
j la proposition de l'Angleterre tendant à 
; confier à l 'Autrichele rétablissement de 

l'ordre en Bosnie et dans l'Herzégovine, 
si l 'assentiment des Puiscances à cette 
proposition reste sous la forme d'une 

! déclaration que les Puissances ont faite, 

non seulement dans l 'intérêt spécial de 
l 'Autriche, mais, ainsi que l'a dit M. 
Waddtafcton, comme une m'es UT» <t» p o ­
lice d e l à parf dé l 'Europe. Dan» la 
question monténêgrine.après lasolution 
qui a été adopté dans la séance d'hier,il 
n 'existe plus de divergences entre l'Au­
triche et la Russie. 

On s'attend à une discussion entre 
l'Angleterre et la Russie à propos de la 
question territoriale en Arménie. 

Lord Beaconsfield, dit-on, n'entend 
pas faire droit aux réclamations de la 
Russie sur Batoum. D'après le plénipo­
tentiaire anglais, Batoum deVra devenir 
port franc sous la souveraineté de là 
Turquie. 

On pense que la Russie finira par re­
noncer à la possession de Batoum. 

Rome, 2 juillet. 
Se référant aux bruits que l'on essaye 

d'accréditer relativement à l'offre faite 
à l'Italie de chercher en Albanie une 
compensation ou un gage, lé Diritto 
repousse toute idée de ce genre comme 
contraire aux principes et aux intérêts 
de la politique nationale du pays. 

8 S E R ^ B E « K ÏSEURJE 
Marseille, 3 juillet, 3 h . s. 

Le conseil municipal a nommé une 
commission chargée d'étudier l 'enlève­
ment de la statue de Belzunce de la 
voie publique et son transfert au musée. 

Le calme est rétabli . 
Londres, 3 juillet, soîr. 

Les journaux anglais confirment que, 
hier au congrès, la Russie a déclaré 
formellement qu'elle acceptait la priorité 
des créanciers de la Turquie avant le 
paiement de l'indemnité de guerre. 

Cor^pocdance Financière 
U i : Ii.% B A I i f l E J A T I M â l * 

Place Vendôme, 10, Paris 

l » * * * 4 ^ 
•*&•%&£& 

MARCHE D'ANVERS du 2 ju i l l e t 
BOIS DB TBiNTt'RES. —• Marché calme. Il a 

été traité 160,000 ; kilos campèche Haïti du 
Gap. 

CAFV.s. — Marché calme et sans affaires. 
La société de Commerce d». Hollande tien­

dra sa vente publique mensuelle . le lu juillet 
il y sera offert MMNtt sacs. 

CÉRÏ'.ALES. — Les froments restent soutenus 
et les bonnes qnali '^s.sont régulièrement de­
mandées pour la consommation. Autres grains 
sans changements. 

CAINES: — On a vendu aujourd'hui-8. '5 b . 
laine en suint de La Plata. 

PKTROLR RAFFINÉ.— yl^es prix ci-après s 'en-
tenrrent pour partie premier coût) : 
Disp. blanc, selon Payé Vendeurs 

nuance et quant . 23 50 »» »» 2H 5't »» »» 
Juil let . . . . » » » » » • » » 55 !>0 t i »» 
Août » » » » » » » • Î6 50 »» »» 
Septembre . . »» »» »» »» 27 50 »s> »» 
Octobre . . . . »» »» »» »» »» »» »» »» 
i derniers mois . »» »» »» »» 27 7"> »» »» 
3 derniers mois »» »» »» »» »» »» »» >» 

Marché soutenu. 
COURS COMMERCIAUX DE PARIS 

du 2 Juillet, 5 heures 1|2 soir 
Hoifr de 

D i s p o n i b l e 
C o u r a n t 
A o û t 
\ p r e m i a - s 
4 a e r m S r t 

H u i l e u.-
D i s p o n i b l e 
C o u i u n t 
A o û t 
4 p r r m i i r s 
4 d e r n i e r s 

•élza 1 
•f-2 50 . 
02 M) . 1 
'Jl Zi ;.. 
'.U 25 ... 
01 M) . 
l in 
71 . . . . 
74 . . . . 
74 . . . 
7i m .. 
74 75 . . 

Spiritueux 
C o u r a n t 
A o n t 
S ê p t . - O r t 
4 d e r n i e r s 
S t o c k 104 
C i r c u l a t i o n l 

S u e n 
N» I J i l S o o u r . 
N« 7|9 a . 
B l a n c i e o u r . 
Jk olïr 
S, i t . - O e t . 

4 d e r n i e r s 
H a l i i n o s 144 

f8 57 73 
58 
57 5D . . 
57 2 i . . 

* p i p e s 
.0 

s 
57 50 . 
63 75 . . 
tfi 75 
6(1 M) . . 
CrZ 51 . . 
bis 25 . . 

à 145 
i a r m e s S m a r q u e s 

C o u r a n t SI 75 . 

A o û t 
S e i i t . ^ O c t . 
4 d e r n i e r s 

61 75 . . 
61 '0 . . 
61 25 . . . 

F a r i n e s s u p é r i e u r e s 
C o u r a n t 
A o û t 
S e p t . - M f. 
4 u ' n r i,..rs 
M . D a r b l a v 

Bl 
C o u r a n t 
A m i t 
S e i . t - O e ' . 
4 d e r n i e r s 

S e i ^ 
C o u r a n t 
A o û t 
Sepu-Oct. 
-1 derniers 

F9 25 . . 
5ï> . 5 . . 
59 . . . 
59 . . 
65 . . . . 

'S 
27 75 . . 
ÎS . . 
27 75 . 
27 50 75 

les 
17 50 75 
i ; 50 . . 

ta 25 . 

Avoine* 

C o u r a n t 
A o û t 
4 d e r n . 
SopU-Oct 

20 . . . . 
20 . . . . 
19 . . . . 

Bbnrse du 2 Juillet 1878. 
Comme nous ^avions prévu, le mouvement 

de hausse reprend sur nos rentes, maintenant 
que la liquidation est terminée ; le cours de 
! 14 a t të franchi sur 1» S u/n, «n clôture, il 
était demandé à 1U.17 1/2 

Le S O/o a gagné une trentaine de centime» 
à 7rî,40. 

La liquidation des valeurs a été facilitéo 
par ceitfe excellente tenue de nos rentes ; les 
reports ont été plus cHers qu'aux liquidations 
précédentes ; mais tous les ans, l 'argent se 
raréû" d pareille époque ; la grosse échéance 
de .Juillet retirant d e l à circulation pendant 
quelques jours une somme considérable. 

Le 5 O/o Italien s'est élevé jusqu'à 77 fr.ôll. 
11 y ai encore eu des rachats nombreux de 

vendeuîs à découvert sur les emprunts des 
Et. Is l imitrophes de la Turquie . 

La clôturé s'est taite à S'J sur le S 0/o Russe 
1877, à.«2 3/4 sur le 6 0/o Hongrois, a 65 5/8 
sur les Florins Autrichiens en or. 

Le coupon~idi 10 fr. qui vient, d'être défe-
cho sur les Obligation» communales 4 QJQ 
l â 'Sdu i Crédit Foncier de France ne devra pas 
tarder i être regagné Ces titres reviendront 
ainsi v«rs le prix qiie leur assigne la compa­
raison avec les valenr Similaires de la Ville 
de Paris et dh ChldH Foncier. 

On peut encore se les procurer ad prix net 
de 4s7..".'i aux guichet* d̂ e la Banque Natio­
nale a Par is , 1Û, Place Vetdi3:ne. 

Les actions du Crédit Foncier Ont repr is 
]»Mir marche en avant ; elles étaient recher­
chées à 847,90. 

L»s «étions des Inst i tut ionsdeCrédi t étaient 
bien tenues à des cours peu différents de 
îeux d'hier. 

Les actions Suez étaient à 78t,50. 

« J h a n s r e m e n t d é d o s n i e t l e 

F O R G E , DENTISTE 
Actuellement 

H t ' B r lA<ÉMrlàsUk , ! • « , L I L L 3 
prés CcgtUe du Sacré-Cœur 

Tramway. :ettre A. 

DÉPÔT DE FABRIQUES 
Ciments Portland et Romain; bois-eaux an 

terre cuite, pour corps de cheminées; p - . - . i e s 
artistiques et poui t â t i m t n t s : briques ré t rac-
taire» anglaises et belges: briques Planches 

pour façades; gravie-s pour dallages et jardins . 

S , P L A C E D U T R I C H O N , » , R O U 3 A I X 
l a b ^ 7 

;ndufcâsâns rhé-
decine,saa3 pur-

ge et-sans Irais* par ta délicieuse Fat lue de 
Sanu dite 

FAKls . 3 juillet . — :Jépéone de 2 neui 
Colza courant 02 25,Scpt-Oct. M ï". 
août <.H 50 Suc. 88" d., 10/13 57 40 
4 premiers 91 o0 » 7/9 disp. 63 H0 
4 derniers ai T.'u » bl. n°3 cour, tài H.. 
Lin courant 74 'iô'i derniers 62 SO 
Août 71 50 Farines 8 m. , c. 61 7a 
4 derniers 75 » » a « û t 61 75 
Spiritueux cour. 5S 75 Sspt-Oct. 6 ' 50 
Août 58 au Marque Darblav 65 »» 
MARCHE AUX BESTIAUX DB PARIS-LA-VILLHTTH 

Dt) 2 JtTlI.LBT 1878 
Par Poids Prix csr «Il9»r. Prli 

espèces A-meE*. morea le e. it q. 3e H- estâmes. 
Slot».... »•€ J»« 1.82 1.T8 i.4* 1454 18'! 
Vscb-^... 18 aao 1.10 ' 8 ? I.M • . t t i . l t 
Taarcaui. 7 J.8 l.rR i 44 ! . . l.*> 1 r,i 
I...H 12V. SI i »il 3.16 < Ml In * It Valeurs. jC1™ Dr. 
Covu-cellea-L8! .676 »s 
Crespm-lei AI 095 »s 
alarfv .. .1 315 M 
Annc3ulin-D.i 60 »i 
St-Aldesrende»»»» •• 

C™ du 2 juillet 
»»»» »» »«» ^ 

»»!> » >»> >» 
» » » * » » » » > t » 

» » » S » i » » » » 
» » » » » % • • » » > 

H u i l e s I G r a i n e T o u r t x 
2 j u i l l e t l ' h e c t o l i t r e [ l ' h e c t o l i t r e l ' h e c t o l i t r e 

Co lza é p u r é e 
( K i l e t t e b . g . 
L i n g . p a y s 
L i n g . e t r a n . 

C h a n v r e 

68 .. .. .A.. '.. .. 1. Kl Y. .. '.'. 

1 ' 
COURS des SUCHESei t iu :V6 du -' JClLLi :T 

SUCRES 

S u e r e i n d i g è n e 88_desrré 

» en p a i n , 6 k . n - 1 
S u c r e n - S 

» i n d i g è n e n- S . . . 
3 6 b e t t e r a v e , d i s p o n i b . 

» » c o u r a n t . 
» fin ! ' • q u a l i t é d i s p o n . 

e o u r a n t . 
» M é l a s s e d i s p o n i b l e . 
» A l i v r e r 4 p r e m i e r s . 

» » 4 d ' é t é 
» » 4 d e r n i e r s . . 
» » 1 p r o c h a i n . 

Cours (Cours 1 
Û4L- te1 si corn no. 1 Offert. 

:fe'75 
150 50 

u:] 
.54 50 
.57 50 
,»7 50 
.57 5u 
.53 . . 
.59 50 
.50 
^ 9 5e 

57 '.. 

Demis 

57 '. 

56 . . 

BEROUES. marché du 1 jui l le t . —Blé nou­
veau »» »» Blé troment.2t 9 t : Blé roux,21 — 
Blé, l r # qualité, 22 99; Blé. 3« qualité, 22 48; 

Baisse de 1 fr. 04 c. à l 'hect. de blé . 
Seis-le, Orge, 14 — ; Avoine, 10 56 ; 
Fèves, 20 74; Haricots, 25 —;. Pois jaunes , 

Pois bleus, 19—; Vesces, Œil le t te , 
Cameline, — — Graine de lin, 

Colza d'hiver, Pommes de terre, g 66 : 
Fromage vieux, 63 32 Beurre en bloc, 1™ q 
3 6": Idem, 2° q. 3 31 ; Idem, 3» q. ; 3 — 
Beurre, le kil-, en pièce, 3 44 Œufs, le cent. , 
08 93: Lin. le kilo et demi, 2 15. 

BEBGTJES. marché aux porcs du 1 juillet 
234 porcs.— Prix moyen du. ki l . , 0 l r . 85 

Poids movW, 150 M . 

Santé et éa<srt}.e à tous 
M et-sans Irais, par la déï 
?anu dite : 

n L ' ^ u i i i o • « * u H E 
L a I 3 % t t i * * ¥ d e L e e d r c s 

2 %NS f>L SUCCES. 
. La RBVALBSCIBWB jrucrit les r -auw- . ; . ; d i ­
gestions (dyspepsiesi, gastrites, ga troenté-
rites, gasrraiffiés, constipations hémorroïdes, 
giairefe, flawibsités, ball6nnemenn palpita­
tion-..-, diarrhée, dvssenterie. gonflement, 
étourflissements, bourdonnements dans tas 
oreil l ts , acidités, pituites, maux de tè te r mi ­
graine, surdité, .na-uséus et vomissen.ents 
après.' rcp"as' OM e ^ grossesse, douleurs , ai-
greurt congestions, inflammations de? intes­
tins ** ai !a vessie, crampes e t spasmes, i n ­
somnie?, fluxions de poitrine chaud et froid 
toux, opression,asth ne,brochite,unthi2i. [ :on-
soyiuiion . dartres, éruptions, a b c è : ; ulcéra­
tions, mélancolie, ueivuoite, évuiscuaent, dé ­
péri <s, meut rhumatisme, goutte, fièvre, grip-
Ee, rhume, catarrhe, laryngite, éebauffement, 

ystérie, né r^lgie, épilepsiè. paralysie, les 
accidents du retour de l'âge, scoibut,chlorose, 
vicr é' pauvreté du sans ainsi que toute i r r i ­
tation et toute odeur tiévreuse en se levant, 
ou apirès1 certains plats compromettants!: oi­
gnons, ail, etc., eu boissons alcooliques, mo­
i n e abrès le tàbacr aibie^se», sueurs diurnes 
et nocturnes, hvdropisie, gravelle, rétention 
les désordres de la gorge, de l'haleine et de 
la voix, les maladies des enlants et de^ fera» 
mes. les suppressions, le manque de fraîcheur 
et d'é^urtne nerveuse. 1t»',0 0 cures réelles 
par an.Evitez les contrefaçons et exiger la 
marque dé fabrique «IWalescière Du Barry. 

Parmi les Cures, celles de Madame la du 
chesge de Castiestuart, le duc de l*luskow 
Mftdame-la marquise de Bréhan.Lord j tuart , 
de Decies. i«arr d'Angleterre. M. le docteur 
professeur Wurzer , etc., etc. Voici que lques-
unes des cures. 

N» 48,816: Certificat du célèbre docteur 
RCDVLPH WCKZKR. Cette légère et agréable 
t anne est le meilleur absorbanuà la fois nour­
rissante et r e suu rauve , elle remplace admi-
fablément toute médecine en beaucoup de 
maladies. Elie est de grande utilité surtout 
dans les diabètes, lèt constipations opiniâtres 
et habituelles, ainsi q-ue dans les diarrhées, 
les adecùons des reins et de la vessie, la g ra-
velle, les irritations inflammatoires e tcram-
p*s «ans l'urètre, les r éuéc i s semenu e t les 
hémorroïdes, ainsi que dans les maladies des 
poumons et des bronches, la toux et la con­
somption. — Docteur B U D "WUBZBR. membre 
de plusieurs sociétés scientifiques, Boan. — 
N° 73,63 : 25, rue des Boulangers Alulhçuse 
2 fév ier 1870. — Ayant fait usage pendant 
cinq mois do la Revalesciére. je me trouve 
guéri d'une maladie chronique du foie qui mf 
tourmentait depuis bientôt quinze ans. — N . -
J. CHARLIBR. D 

Quatre fois plus nourrissante que la viande 
elle éco: omise encore 50 fois son pr ix en 
médecines. En boîtes : 1/1 kil. , 2 fr. 25, le 
1/2 kil. , 4 t r . :* kil . , 7 fr.: 6 kil . , 36 fr.; 12 
kil., 70 fr. — Les Biscuits de ^evau-setere, 
en boîtes, de 4, 7 et 70 francs. — La Re-
valetcxère clwcclalée rend l'appétit, bonne 
digestion et sommeil ratralehîsWtnt aux pis s 
énervés. En boîtes de V. tasses i tt. 2b;-ae 
24 tasses, 4 fr.; dé t* tasg-gs 7 tr.: d« flO 
tasses, 16 fr.; de 57f tasses, 7i' fr. ou environ 
1 ' c ta tasse. — Envoi contre t o n de poste„ 
les boîtes d* 35 et 70 fr. (raitao. —Dépôt .*• 
Roubaix «tiêz MM.MorelIe-Bonr«eois: Destoae 
taiûea. épic;or sur la plat*': Bouberi , Epicéri-
cerifra'le, 13. rue S-Georges: a Tourcmni? chez 
MM. BRUNBATJ. pharmacien, rué de Lille : 
DBSPDNOYV épicier, e^par tout chèV les bons 
pharmacien» et épiciers. - p u B4RRT et C*., 
LttfrtBB, 20, Plac* Vendôme, et 8, rue Cas-
tisrtîoio. Pari». ••• - - i • 

iOMPTOIR OIS F0HDSPUBLICS 
A. MAIRE et H . 3LUM 

1 * 0 R u é d u C o l l é i r e , m K o u s m l x 
ACHATS tt VENTES dt toutes val^fs au 

ComptiCnt et à T e r n t e ; Mentes françaises *t 
élnmçieres; Action* m Obligation* d* ChémàLdt 
fer, dé Sociétés de Crédit, etc., en un mot, de 
toutes le» Valeurs tt négociant A la Boutée tt m 
Banque. ' 

Courtage officiel flxépai* la Oîambre syndi­
cale des Agents de Chang» d» Paris, s a n s 
C o m m i e a i o n . 

Afin d'offrir toutes facilites et garant ies , les 
Âéhats et Ventes s* fereM de la un. n à la 
main. Espèces contre Titt-ës. 

A rlitragts, Libérations de TîrrTsr, lïemobutH-
ment des Valeur» sorties atii Tfragts. 

Souscriptions sans frais â tous les emprunts, 
.caissement g r a tu i t de ton» le* Cou-E o c a i e 

propablemei.it
171.000.fr
�.tti.lt

